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Loiret Actualités - Faits divers

PALMARÈS■ L’activité des parlementaires du département a été mesurée

Les députés ruraux plus actifs

Anne-Marie Coursimault
anne-marie.coursimault@centrefrance.com

L e site de veille citoyen­
ne nosdeputes.fr vient
de publier un rapport

sur l’activité de chaque
parlementaire français
d’août 2013 à juillet 2014.
Dans le Loiret, ils sont six
à avoir été passés au cri­
ble. Scores disparates !

Serge Grouard et
Olivier Carré les
moins présents

Selon des calculs de La
Rep’(**), pour le Loiret,
Jean­Pierre Door, maire
UMP de Montargis, arrive
en tête de l’activité quan­
titative la plus complète
avec 19 points ; Claude de
Ganay, UMP, élu de Dam­
pierre­en­Burly, 2e avec
23 points ; Marianne Du­
bois, UMP, élue de Neu­
ville­aux­Bois, 3 e avec
27 points ; Olivier Carré,
adjoint au maire UMP
d ’ O r l é a n s , 4 e a v e c
33 points ; Valérie Corre,
socialiste orléanaise, 5e

avec 40 points et Serge
Grouard, maire UMP d’Or­
l é a n s , d e r n i e r a v e c
45 points.

Activité de présence (*).
S e r g e G r o u a r d , a v e c
16 semaines sur 40 (­*)
alors que la moyenne na­
tionale est de 27,3 semai­
nes, et Olivier Carré, avec
23 semaines, enregistrent
l’activité la plus faible des
députés du Loiret. Jean­
Pierre Door totalise 27 se­
maines, Valérie Corre, 28,
Marianne Dubois, 30. La
palme revient à Claude de
Ganay avec 32 semaines
(+ *) mais ses absences de
son fief de Dampierre lui
ont fait perdre son fauteuil
de maire. La campagne

électorale municipale or­
léanaise a sans doute
plombé le score des deux
UMP orléanais, seuls à
être mentionnés inactifs
(*) de janvier à mars.

Présence en commis­
sion. Palmarès : 1. De Ga­
nay (83 fois, +); 2. Carré
(58) ; 3. Dubois (49) ; 4.
Door (39) ; 5. Corre (34) ;
6. Grouard (23, ­).

Interventions en com­
mission. 1. Carré (221, +);
2 . D o o r ( 1 1 5 , + ) ; 3 .
Grouard (32) ; 4 et 5. De

Ganay (10) ; Corre (10) ; 6.
Dubois (9).
Inter ventions longues
(plus de 20 mots) en hé­
micycle. 1. Door (238, +) ;
2. Carré (38) ; 3. Dubois
(35) ; 4. Grouard (34),
5. De Ganay (16) ; 6. Corre
(11).

Questions écrites posées
à l’Assemblée nationale.
1 . D e G a n a y ( 5 6 8 , + ) ;
2. Dubois (51, +); 3. Door
(22) ; 4. Corre (10) ; 5. Car­
ré (4, ­) ; 6. Grouard (3, ­).

Q u e s t i o n s o r a l e s .

1. Door (6, +); 2. Dubois
(5, +); 3. De Ganay (3, +);
4. Corre (1). 5. Grouard (0,
­) et Carré (0, ­)

Rapports écrits. 1. Door,
Grouard, Corre (1, +) .
2. Dubois, Carré, De Ga­
nay (0).

Propositions de loi écri­
tes. Zéro pour tous sauf
pour Claude de Ganay (+)
sur le renforcement des
conditions d’accès aux
centrales nucléaires !

Propositions de loi si­
gnées. 1. Door (48, +);
2. De Ganay (26, +); 3. Du­
bois (25, +); 4. Corre (9) ;
5. Carré (6) ; 6. Grouard
(0).

Amendements signés.
1. Door (1066, +); 2. De
Ganay (679) ; 3. Dubois
(663) ; 4. Carré (587) ;
5. Grouard (479) ; 6. Corre
(105, ­). ■

(*) Nombre de semaines où le
député a été relevé présent en
commission ou a pris la parole,
même brièvement, en hémicycle.

(­) Chiffre classant ce député
parmi les 150 députés de France
les moins actifs dans ce domaine.
(+) Parmi les 150 députés français
les plus actifs.

(**) La Rep’ a attribué un point
au 1er, deux au 2e et ainsi de suite
jusqu’à six points pour le 6e dans
chacune des dix catégories. Puis,
elle a additionné le nombre de
points obtenus par député et
comparé le nombre de points.

Le site nosdeputes.fr a pu-
blié un bilan du travail de
chaque élu à l’Assemblée
nationale, entre août 2013
et juillet 2014. Surprises
dans le Loiret.

SIX DÉPUTÉS. Le plus « complet » : Jean-Pierre Door, suivi de Claude de Ganay, Marianne Dubois,
Olivier Carré, Valérie Corre et Serge Grouard (de gauche à droite. PHOTO MONTAGE

MONTARGIS ■ Placé en détention
après le refus d’obtempérer
Le Mandorais de 29 ans, qui avait été arrêté à
Montargis et placé en garde à vue mardi soir
pour refus d’obtempérer, a comparu devant le
tribunal de Montargis hier. Il a été placé en
détention provisoire avec mandat de dépôt,
dans l’attente de son jugement le 15 septembre.
Le parquet a demandé cette mise en détention
au vu de son « problème avec l’alcool et aussi
avec la loi », les « seize mentions à son casier
judiciaire », son « profil violent et de délinquant
routier » et ainsi « éviter le renouvellement de
l’infraction. » Le jeune homme a affirmé à
plusieurs reprises qu’il n’était pas au volant.

DOUCHY ■ Les deux agresseurs
placés en détention provisoire
Un juge d’instruction a été saisi, hier, après
l’expédition punitive menée par deux hommes,
dans la nuit de mardi à mercredi, à Douchy,
dans le Montargois. Après avoir reçu un coup
de tête, un homme, accompagné de son fils,
s’était vengé de son agresseur en ouvrant le feu,
avec une carabine 22 LR, sur sa victime. Cette
dernière avait reçu la balle dans la mâchoire.
Le père, auteur du coup de feu, a été mis en
examen pour violences aggravées (usage d’une
arme, préméditation et agression en état
d’ivresse manifeste). Il est également poursuivi
pour complicité de dégradation grave (coups de
marteau sur la voiture), refus d’obtempérer et
conduite sous l’emprise d’un état alcoolique. Le
fils est, lui, poursuivi pour non­empêchement
d’un crime ou d’un délit contre l’intégrité
corporelle, violation de domicile et dégradation
grave. Les deux hommes ont été placés, hier, en
détention provisoire. Quant à la femme,
poursuivie pour complicité et instigation à la
violence, elle a été laissée en liberté mais placée
sous contrôle judiciaire. ■

OUTARVILLE ■ Un bébé tombe
dans une piscine
Hier, aux alentours de midi, un petit garçon de
16 mois est tombé dans une piscine gonflable, haute
d’une cinquantaine de centimètres, à Outarville. Pris
en charge par les pompiers, le jeune enfant a été
plongé dans un coma artificiel et transporté vers un
hôpital parisien. Ses jours ne sont pas en danger.

■ FAITS DIVERS

bunal correctionnel d’Or­
léans. « J’ai la rage », ne
cesse­t­il de répéter à la
présidente, qui l’interroge.
La rage contre des enfants
qui ne l’aident pas à la
maison alors qu’il est « fa­
tigué, handicapé ». Et son
épouse, pourquoi a­t­il
tenté de l’étrangler ? C’est
le ramadan qui l’aurait
mis sur les nerfs, en l’em­
pêchant de fumer…

À la barre, les enfants
minimisent leurs premiè­
res déclarations, pensant
éviter la pr ison à leur
père. « Tout le monde
v o u s a t t e n d à l a m a i ­
son ! », ironise la présiden­
te. Mais c’est bien en dé­
tention qu’El Khadir est
renvoyé, le parquet souli­
gnant que son comporte­
ment ne relève pas de
« pratiques éducatives,
simplement d’infractions
pénales ».
Le tribunal le condamne à
24 mois de prison dont
quatorze avec sursis. ■

A. C.

C’est son plus jeune fils,
âgé de 16 ans, qui a fini
par dire stop.

C’était le 18 juillet, après
avoir reçu, pour la énième
fois, insultes, gifles et
coups de poing, l’adoles­
cent s’est rendu au com­
missariat d’Orléans. Il a
fait savoir aux policiers
qu’il ne voulait plus re­
tourner chez lui. En tout
cas, pas tant que son père
continuerait de lui faire vi­
vre l’enfer. Dans la foulée,
frères et sœur s ont été in­
terrogés. Tous ont confir­
mé le caractère sanguin
du chef de famille. Des
brimades physiques et
psychologiques : les deux
femmes de la maison – la
mère et sa fille de 27 ans –
étant interdites de sortir
du domicile sans son ac­
cord.

« J’ai la rage ! »
Mardi, dans le box des

p r é v e n u s , E l K h a d i r,
54 ans, fait face à quatre
de ses sept enfants et à
son épouse, devant le tri­

SAINT-JEAN-DE-BRAYE

Dix mois ferme pour avoir
violenté femme et enfants

Sur nossenateurs.fr, l’activité est aussi détaillée. Les trois
sénateurs du Loiret y figurent brillamment, puisque tous trois
se retrouvent de nombreuses fois dans le top 100 des
sénateurs les plus actifs : 7 catégories sur 10 pour Jean-
Pierre Sueur (PS), 8 sur 10 pour Éric Doligé (UMP, président
du conseil général), 5 sur 10 pour Jean-Noël Cardoux (UMP).
Les données les plus remarquables ? Pour « JPS » :
38 semaines d’activité, 137 présences et 899 interventions
en commission, 354 interventions longues en hémicycle (sa
fonction de président de la commission des lois oblige),
6 propositions de loi écrites, 11 rapports, 70 amendements
signés… Pour Éric Doligé, 33 semaines d’activité,
80 présences et 41 interventions en commission,
147 interventions longues en hémicycle, 3 rapports,
11 questions écrites ; 213 amendements… Pour Jean-Noël
Cardoux : 32 semaines d’activité, 70 présences et
60 interventions en commission, 204 interventions longues
en hémicycle, 526 amendements signés, 1 rapport
écrit, etc.

Trois sénateurs dans le top 100

Quelles leçons tirer de ces chiffres ?
Au vu du bilan issu de nos-
deputes.fr, les députés ru-
raux loirétains seraient plus
actifs à l’Assemblée natio-
nale que les urbains.

CQFD, car le travail de
terrain n’est pas pris en
compte. En tout cas, en
année d’élections munici­
pales, être maire d’une
commune ou d’une ville
de la taille de Montargis
ne semble pas être un
handicap à une activité
soutenue à Paris, contrai­
rement au fait d’être élu
d’une grande ville.
Car la surprise vient de
Serge Grouard : il s’avère
moins actif dans l’opposi­

tion parlementaire que
lorsqu’il promouvait le
Grenelle (*): une seule
participation à la commis­
sion de la défense relevée
en 5 mois.

« Vision limitée »
Autre motif d’étonne­

ment : Valérie Corre, la
seule députée PS, opposée
au cumul de mandats,
n’arrive qu’en 5e position
de notre calcul Rep’, et en
3e pour le seul critère de
présence. Cette « activité
de présence » est pointée
à zéro par nosdeputes.fr
en mars et avril, ce qui
s’explique par… la trêve

parlementaire et les nom­
breuses auditions menées
pour la rédaction de son
rapport sur les relations
entre l’école et les parents.
Comme quoi, on peut tra­
vailler sans être comptabi­
lisé. « Je ne comprends
pas leurs calculs. J’ai fait
au moins 35 semaines de
présence, et non 28. Le
site nosdeputes.fr a une
vision chiffrée et limitée
du travail parlementaire.
Je ne vais pas poser une
question exprès pour être
comptabilisée ! Certains le
font et s’en vont aussitôt.
Dans l’hémicycle, il faut
que j’invective ou que je

raconte une bêtise pour
être relevée ? Je n’ai pas
envie de travailler comme
ça », fustige Valérie Corre.

Jean­Pierre Door, député
qui apparaît le plus com­
plet en terme d’activité, ne
goûte pas plus cette espè­
ce de « concours ou grand
prix » car « chacun tra­
vaille selon ses spécialités.
Je suis vice­président de la
commission des affaires
sociales. C’est normal que
je sois présent. Je prends
les rapports qu’on me
donne, j’interviens sur les
questions d’actualité.
Quand on est passion­
né… ». ■

(*) Injoignable hier.


